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MARDI GRAS 
GOTHAM EST EN FÊTE! 

C 
e Mardi-Gras sera mé-
morable. Aujourd’hui 
Gotham City se revêt 

d’un costume de fête qui rem-
plira de joie, le cœur des petits 
et des grands.  
 
Comme son nom l’indique, 
“Mardi  Gras”, c’est l’apothéose 
de la gourmandise et du bâfre-
ment gargantuesque qui célèbre 
la fin des « 7 jours gras ». Pen-
dant cette belle semaine, la gas-
tronomie est mise à l’honneur, 
mais aussi les fêtes et l’esprit de 
communauté. 
 
C’est en particulier l’esprit de la 
communauté Catholique qui sera 
mis en avant. 
 
Pourquoi?  
  
Parce que Mardi Gras Appartient 
à cette tradition. En effet, au 7 
jours de gras succèdent les 40 
jours de jeûne du carême ( que 
nous n’imposerons pourtant pas à 
nos lecteurs). Au cours de cette 
période, il est notamment de cou-
tume de ne pas consommer de 
viande. Des termes latins, 
“Carne” (viande) et 
“Levare” (enlever) est advenu le 
terme carnaval, synonyme de 
célébration, de fête et de parade, 
de part le monde. 
  
La communauté catholique 
est  très présente à Gotham de 
part ses communautés italiennes 
et irlandaises. Si une majorité de 
notre population est de confes-
sion protestante, il n’en reste pas 
moins que la multiplicité des 
groupes évangélistes laissent aux 
catholiques la place de premier 
groupe religieux de Gotham, à 
l’image des Etats-unis qui comp-
tent plus de 70 millions de catho-

liques.  
 
Fête religieuse ou pas, Mardi 
Gras, n’en est pas moins “une 
fête populaire appréciée, que la 
municipalité est heureuse d’offrir 
à ses citoyens”, déclare Kelly 
Vaughan, directrice de cabinet du 
Maire. Comme chaque année, les 
gothamites sont attendus nom-
breux et costumés,  sur Nolan 
Avenue, dès 17h,  pour admirer le 
défilé.  
De nombreux tableaux sont an-
noncés, représentant le passé, le 
présent et le futur de notre glo-
rieuse Gotham.  
Seront présentés des tableaux 
bien connus des gothamites, tels 
que la fondation de Gotham City, 
la signature de la déclaration 
d’indépendance, la chevauchée 
de Paul Revere, ou encore le re-
tour des troupes parties vaincre le 
fascisme en Europe. A l’histoire 
s’ajoutera la mise à l’honneur des 

héros bien actuels, que sont les 
femmes et les hommes des dépar-
tement de police et du feu de Go-
tham City. Nous noterons que 
Wayne Enterprise s’ajoute aux 
participants de la parade, inves-
tissant dans un tableau sur les 
technologie du futur. Si cette 
scène promet un aperçu intéres-
sant de l’avenir de la ménagère 
commune, nous regretterons la 
récupération promotionnelle 
d’une célébration populaire.  
Les arts ne seront pas en reste 
avec des tableaux dédié au ciné-
ma,  à la littérature et à la mu-
sique.  
Comme de coutume acquise, un 
pays ami sera mis à l’honneur et 
pour ce défilé, c’est la France qui 
nous accompagnera avec cinq 
chars représentant Paris, Les châ-
teaux de la Loire, La Grande 
Gastronomie, le Tour de France 
ainsi que pour le moins recom-
mandable, un obscure groupe 

désigné sous l'appellation Confré-
rie des Jeteurs de Dés.   
  
Pour ajouter la cerise  sur le gâ-
teau des festivité, la municipalité 
a annoncé un tableau surprise des 
plus mémorables. C’est à  bord 
de ce char, que le Maire Borg 
défilera avec son épouse, pour 
saluer la foule, jusqu’à l’arrivée 
finale, devant le Gotham Mu-
seum. Le maire sera précédé par 
le Marching Band de l’académie 
de Jazz de Gotham et suivi par 
les cheerleaders de la Gotham 
University. Voilà bien une es-
corte qui donne envie de scan-
der:  
“Go! Go !Gotham! Go! ”  
 
Le tableau est donc parfait. Il le 
semble du moins. Il me vient 
pourtant quelques inquiétudes. La 
foule amassée, l’ambiance pro-
pices à l’insouciance et à la beu-
verie festive, ne doit pas nous 

faire oublier les dangers que Go-
tham fait naître.  Espérons que 
rien ne vienne gâcher la fête, que 
ce soit d’implacables criminels 
ou de prétendus justiciers. Espé-
rons également que la population 
appelée à venir déguisée, ait la 
décence de ne pas mettre à l’hon-
neur, les tristes sires évoqués ci-
dessus et leur préfèrent Princes, 
princesses et chevaliers d’antan, 
les valeureux héros du Far West 
ou encore des costumes à l’effi-
gie des femmes et des hommes 
du GCPD et GCFD.  
 
Il est temps que Gotham appar-
tienne à nouveau à ses habitants 
et non aux monstres en tous 
genre.  
 

Vive la fête! Vive Gotham City! 

 

■ Robert Wuhl 

■ Crédit photo.  Jill Hanigan 

 « Go! Go! Gotham! Go! » 

«A ujourd’hui je l’an-

nonce de façon offi-

cielle, je suis candi-

date à la mairie de Gotham. Je 

suis candidate parce que j’adore 

cette ville, c’est le meilleur en-

droit du monde. »  

Il n’y a pas qu’à Paris que les 

femmes se lancent dans la course à 

la mairie. Megan Lill, une démo-

crate de 46 ans, vient d’officialiser 

sa candidature pour les élections 

municipales de Gotham en no-

vembre prochain. Si Megan Lill 

l’emporte, sa victoire promet de 

marquer les esprits. En plus d’être 

une femme, la candidate reven-

dique son homosexualité (elle s’est 

même mariée en mai dernier). 

« Je ne suis pas là pour faire de 

beaux discours » 

Megan Lill se décrit comme la 

candidate des classes moyennes. 

Dans son premier clip de cam-

pagne mis en ligne sur son site 

officiel, elle annonce ses priorités. 

La démocrate veut faire de Go-

tham une ville « où les gens de la 

classe moyenne trouveront des 

habitations décentes qu’ils peuvent 

se payer, où les femmes trouveront 

des systèmes de garde d’enfants 

abordables, un endroit où nous 

aurons des écoles publiques de 

qualité et d’excellentes universités 

publiques ». Assurer la sécurité des 

habitants fait aussi partie de ses 

objectifs. Au cours de son parcours 

politique, elle s’est également bat-

tue pour les droits des femmes, 

notamment pour l’accès à l’avorte-

ment et pour le développement des 

modes de garde des jeunes enfants. 

A quelques mois de l’élection, 

Megan Lill  est déterminée. « Je ne 

suis pas là pour faire de beaux dis-

cours, pointer du doigt les pro-

blèmes ou pour me plaindre, je 

suis là pour faire en sorte que les 

choses soient faites », 

clame-t-elle dans sa 

vidéo. 

Les intentions de la 

candidate ne sauront 

faire oublier les enjeux 

réels de la future 

équipe municipale: 

faire de Gotham est un 

ville sur où l’on n’a 

pas à craindre d’être 

pris en chasse par un 

monstre vengeur so-

ciopathe.  

Quoi qu’il en soit, a 

contrario de la précé-

dente élection, le maire 

sortant, candidat à sa 

propre réélection pour 

le camp républicain, 

devrait trouver là une véritable 

opposition. Oratrice de talent, Me-

gan Lill sera une adversaire achar-

née, pour peu qu’elle survive aux 

coups bas en tous genre, monnaies 

courantes dans la course au trône 

municipal.  

■ Stafford Repp 

■ Photo. AFP 

 

(Basé sur et adapté de l’article de elle.fr 
sur la candidature de Christine Quinn à 
la mairie de New York).  

Li l l y  v ise  l ’hôtel  de  v i l le .  

V oilà trois jours que l’armée 
fédérale a perdu le contact 
radio et radar avec un héli-

coptère CH47SD de type Chinook, 
au dessus de la baie de Bludhaven, 
où l’équipage  procédait à des es-
sais techniques.  
L’armée affirme qu’aucun débris 

de l’appareil n’a pu être retrouvé 

dans la zone, où il opérait. C’est 

un mystère qui reste entier, d’au-

tant plus “qu’il s’agit d’un appareil 

fiable utilisé dans les conditions 

les plus extrêmes de combat”, af-

firme le Vice-Amiral Fangschlies-

ter. L’hypothèse d’une erreur hu-

maine ne peut être écarté, mais 

l’absence de traces laisse craindre 

un acte de malveillance.  

■ Milton Frome 

■ Illus.  ITALERI 

Armée cherche Chinook! 
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T oujours aucun trace de 
Victor Fries, dit Mr 
Freeze, depuis son évasion 

de l’asile d’Arkham, menée avec 
une glaçante efficacité.  
 
La facilité avec laquelle le 
“scientifique fou” a pu échapper à 
tous les contrôle laisse penser à des 
complicités internes, mais à ce jour 
les interrogatoires et investigations 
n’ont amené à aucune arrestation. 
  
Déclaré psychologiquement ins-
table, Freeze était interné depuis 
presque 7 mois, suite à son arresta-
tion dans des conditions floues par 
la Quick Response Team du GCPD. 
Son arrestation faisait suite à son 
implication dans une série de 
meurtres, motivés à la fois par 
l’amour pour sa femme Nora et la 
vengeance envers ceux à qui, il im-
pute la disparition de cette dernière.  
 
Pour rappel, Nora Fries est atteinte 
d’un mal incurable. Cet état a moti-
vé Fries à se lancer dans des re-
cherches ambitieuses, mais restées 
infructueuses sur la cryogénie et ses 
effets curatifs. Désavoué par ses 
partenaires et s’opposant à l’arrêt de 
ses recherches, Fries fut victime 
d’un incident le changeant en ce 

monstre de glace.    
 
C’est en vengeur assassin qu’il refit 
surface plusieurs mois après, pour 
punir ceux à qui il imputait la perte 
de son épouse: les médecins inca-
pables de la sauver, puis les associés 
qui s’étaient opposés à lui.   
 
 
Pour en revenir à l’arrestation de 
Fries, l’unité d’élite du GCPD 
n’avait pas eu à livrer de combat 
soutenu, les rapports indiquant tous 

que le forcené de glace ne 
s’était pas opposé à son arres-
tation. Une théorie et une vi-
déo-amateurs viennent contre-
dire cette affirmation. La vi-
déo montre une masse noire, 
s’échapper du bâtiment où 
Freeze s’était retranché. La 
théorie attribue la capture du 
glaçon à la chauve-souris, qui 
l’aurait laissé, hors d’état de 
nuire à disposition des forces 
de police.    
 

L’évasion de Freeze laisse-t-

elle présager de nouveaux 

meurtres ou méfaits? C’est ce 

que semble penser les diri-

geant de Wayne Enterprise, 

puisque la sécurité a été renforcée 

dans les laboratoires de Wayne Bio-

Tech, où le corps cryogénisé de No-

ra Fries est maintenu en l’état, dans 

l’attente d’un remède.  

 

■ Alexander Knox 

■ Photo Arnis Shwarz 

 

 

La p iste  de  Freeze ref ro id i t .  

Black  Mask ou  la  mutat ion  du  cr ime.  

L a tranquillité des habitants 
de Burnley a été troublée 
la semaine dernière par le 

braquage d’un fourgon blindé de 
transports de fonds.  
 
Les témoins apeurés ont assisté à un 
assaut sanglant à la voiture-bélier, 
soldé par l’assassinat de 2 con-
voyeurs et d’un passant innocent. 
 
Le commando, équipé de masques 
en forme de crâne noir, a dérobé pas 
loin de 750 000 euros, butin qui 
s’ajoute à celui des 5 précédents 
braquages du gang.  
 
Les témoignages ne laissent aucun 
doute. C’est au gang de Black Mask 
que l’on doit ce nouvel accès de 
violence.  
 
La criminalité de Gotham change et 
le gang de Black Mask se révèle la 
parfaite incarnation de cette muta-
tion. Le temps des hommes d’af-
faires en veston rayé et borsalino est 
achevé, pour laisser la place à la 
fureur hurlante du crépitement des 
armes de guerre?  
 
Il serait naïf de penser que la vio-
lence n’existait pas. Gotham eut à 
subir les rafales des sulfateuses, du 
temps des Capone, Lansky et autres 
Luciano. Certaines familles de Go-
tham, aujourd’hui amendées, ont 
autrefois pris part à ces affronte-
ments de pouvoir économique. Car-
mine Falcone ne cache pas les ori-
gines de son entreprise, aujourd’hui 
légale. C’était un autre temps et 
d’autres méthodes. On ne réglait pas 
ses comptes au milieu de la foule. 
On ne fauchait pas les enfants dans 
la rue. Si l’on s’entretuait, c’était 
entre truands au fond d’un garage 
ou d’une balle bien placée avec 
élégance et retenue, sur le bord d’un 
quai. 
 

C’est désormais une autre criminali-
té qui se répand dans nos rue; une 
criminalité qui se débarrasse des 
gants de la civilisation et de la dé-
cence, pour plonger le monde dans 
le chaos. Les Jokers, Clayface et 
autres monstres de foire, n’ont dans 
leur folie d’autre objectif que de 
semer le désordre et de faire brûler 
l’ordre établi. Black Mask est de 
ceux-la.  
 
Oui mais Black Mask existe-t-il? 
Black Mask est-il un individu ou 
une idée? Que cache le masque?  
 
Pour y répondre, observons un autre 
cas: celui de Batman. Son masque 
dissimule l’identité véritable de son 
incarnation, mais pour le psychana-
liste George Hammer, ce masque 
est plus que cela. “Batman cache 
son visage certes, mais s’il souhai-
tait seulement le cacher, il n’aurait 
pas besoin de revêtir l’image d’une 
créature effrayante. Batman par son 
esthétique, cherche à établir une 
image de peur. Il cherche à établir 
l’idée que nous devons avoir peur 
de lui.” 
 
Le masque est donc une idée; un 
message que le porteur veut véhicu-
ler.  
 
Et si le masque noir n’était lui-
même qu’une idée, dissimulant le 
visage d’un anonyme; une idée de 
violence et de peur, véhiculée, quel 
que soit le visage anonyme, du por-
teur anonyme? Et si Black Mask 
n’était pas une personne, mais une 
organisation profitant du flou de son 
existence pour narguer les forces de 
police. 
 
Et de fait de nombreuses questions 
se posent. Black Mask existe-t-il? 
Si oui Quelle est son identité? Pour-
quoi est-il si insaisissable? Est-il ou 
sont-ils arrêtables? Quelle est 

l’ampleur de l’organisation?  
 
Autant de questions laissée sans 
réponses par les services du Com-
missaire Gordon, qui semblent pié-
tiner, ici comme ailleurs.  
 
  
En attendant,  au milieu de toutes 

ces interrogation, je peux apporter 

une affirmation.  Depuis le début de 

l’année, les opérations du gang ont 

provoqué la mort de 6 civils inno-

cents. Le dernier en date, Earl 

Hauer, avait 45 ans. Il était juste 

sorti acheter un paquet de sa drogue 

légale quotidienne. Nous ne le di-

rons jamais assez, mais “Fumer 

tue”. 

■ Ewan Guinness 

■ Illus. Jeffrey Chamba Cruz 
(véritable) 

 

 

 

Mario Falcone acquitté! 

C ’est une sordide affaire qui 
s’achève aujourd’hui.  
 

Mario falcone est ressorti libre du 
tribunal de Gotham, après avoir été 
acquitté du meurtre présumé de 
Julie Gregg.  
 
Le fils aîné de l’ancien parrain de 
la famille Falcone, était suspecté  
d’avoir préparé et mis en scène 
l’assassinat de sa jeune épouse, au 
cours d’une plongée sous-marine à 
l'issue dramatique.   
 
A cause d’un dysfonctionnement 
du matériel de plongée, cette der-
nière se serait retrouvée à cours 
d’oxygène et n’aurait pas pu re-
monter malgré les efforts mani-
festes de Monsieur Falcone.  
  
En l'absence de preuves suffisantes, 
les jurés n’ont pas pu s’accorder sur 
la responsabilité de monsieur Fal-
cone.  
 
« C’est un véritable soulagement 

pour nous, que la lumière soit faite 

sur l’innocence de Monsieur Fal-

cone. Il est enfin temps qu’il puisse 

ressentir et exprimer sa douleur 

pour cette perte » a déclaré Me 

Rippo, l’avocat de la famille  Fal-

cone.  

Ce n’est pas le même soulagement 

du côté de la famille de la victime. 

Il ne leur reste plus qu’à apporter 

des preuves de leurs allégations ou 

à se retourner contre la société de 

plongée pour trouver un dédomma-

gement.  

Nous souhaitons, à Mario Falcone 

de pouvoir faire faire son deuil, 

maintenant que cette triste histoire 

est derrière lui.  

 

■ Gil Perkins 

■ Photo.  Roger Arpajou (véritable) 

(Tahar Rahim—Un prophète) 

 

 

Mardi-Gras approche. Les masques 
et costumes sont de rigueur. Il en est 
pourtant qui posent question. Alors 
que la criminalité explose et 
échappe aux autorités, le masque de 
la chauve-souris parcourt les rues, 
défiant la loi des hommes. 
Le ”Bat” n’administre pas la justice. 
Il ne fait pas respecter la loi. Il pro-
page l’anarchie et les actes de ven-
geance. Je l’ai vu appeler “Caped 
Crusader” ou “Dark Kinght”. 
D’autres s'enorgueillissent d’appar-
tenir à la même ville et le nomment 
le “Bat Of Gotham”. Pourtant 
d’autres affirment que le Batman 
n’est qu’un reître, avide de vio-
lence, sans foi, ni loi.  
On dit qu’il ne tue pas, mais les 
dégâts irréversibles qu’il inflige sur 
les corps et les esprits sont parfois 
pire que la mort.  

J’ai rencontré Josh Bröhl, vingt ans, 
paralysé, cloué sur un lit d’hôpital. 
Son crime? Avoir revendu des télé-
viseurs “tombés du camion”. Josh 
méritait une punition, mais certaine-
ment pas une punition à vie.  
 
Ne nous mentons pas. Les inten-
tions premières du justicier auto-
proclamé peuvent ne pas être mau-
vaises, mais les exemples de vies 
injustement détruites par le “Bat” 
sont aussi nombreuses sinon plus, 
que sur la liste des vies sauvées.  
 
A Gotham, comme ailleurs en Amé-
rique, la loi donne le droit à chacun 
de choisir ses représentants. La jus-
tice se doit d’être issue du choix 
démocratique. L’action de Batman 
n’est pas démocratique. Il s’agit 
d’un individu, qui décide d’agir de 

son propres chef au nom 
de tous. Ce n’est pas la 
démocratie. C’est la dicta-
ture; une dictature de la 
peur et de la menace per-
pétuelle. Batman est une 
épée de Damocles, suspen-
due au-dessus de la tête de 
chaque citoyen de Go-
tham. Qu’adviendra-t-il de 
vous lorsqu’il décidera 
qu’un acte commun sort de 
son cadre de valeur? Méri-
tez-vous d’être détruit 
pour avoir traversé en de-
hors des clous? Non; mais pour lui 
qu’en savons nous?  
 

Il revient à la véritable justice de 

mettre un terme à cette gabegie 

Quand donc, le commissaire Gor-

don prendra-t-il les décisions qui 

s’imposent? Quand donc le GCPD 

protègera la population de ce soi-

disant protecteur? Quand donc un 

Van-Helsing légitime se lèvera-t-il 

pour neutraliser ce Dracula? 

 

■ Sterling Holloway 

■ Photo  Gotham Zoo Parc 

 

Le Batman,  protecteur   

ou croquemitaine?  
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Wayne Enterprises investit dans une  

technologie de pointe  

P oursuivant sa percée dans les utilisa-
tions civiles et militaires de la tech-
nologie sans fil, Wayne Enterprises 

a annoncé aujourd'hui un accord d'inves-
tissement de 80 millions de dollars avec le 
géant des téléphones portables Nokia.  
 
Des sources au sein de Wayne Enterprises 
rapportent que le Directeur-Général Lucius 
Fox prend le contrôle direct de l'activité 
croissante de recherche et développement 
sans fil de l'entreprise. 
"Il s'agit d'un accord fantastique pour Wayne 
Enterprises et Nokia", a déclaré Jay Capon-
Multey, expert en technologie sans fil. "Pour 
Wayne Enterprises, il donne accès à la ri-
chesse des recherches de pointe de Nokia sur 
les multiples utilisations des signaux de télé-
phone portable haute fréquence. Et Nokia 
gagne en approfondissant sa relation avec 
Wayne Enterprises, qui a une portée mon-
diale étendue sur tous les continents." 
 
Depuis des années, Nokia cultive des parte-
naires technologiques pour accroître son 
avance dans les technologies de localisation 
GPS, laser et optique. 
 
Les experts de l'industrie ne savent pas exac-
tement où Wayne Enterprises a finalement 
l'intention de prendre sa division de techno-
logie sans fil. Plusieurs observateurs de 
longue date de Gotham ont déclaré au Go-
tham Times qu'ils ne pouvaient pas imaginer 
que Wayne Enterprises se lancerait dans le 
secteur des téléphones portables en tant que 
réseau cellulaire ou fabricant de combinés. 
 
"Cet accord ne concerne pas Wayne Enter-
prises qui tente de créer, commercialiser et 
distribuer des téléphones portables aux con-
sommateurs", a déclaré un analyste du sec-
teur, qui a demandé à rester anonyme pour 
conserver sa relation avec Lucius Fox. "Et 
Nokia ne partagerait pas sa technologie avec 
un futur rival. Au lieu de cela, ce que nous 
examinons est probablement le classique 
Lucius Fox. Mon pari est que l'ancien maître 

a repéré une opportunité de marché dans la 
technologie sans fil de pointe et obtient prêt 
à exploiter les avantages de la portée et de la 
portée de Wayne. " 
 
Un autre analyste a convenu que Wayne 
Enterprises n'avait pas l'intention d'entrer sur 
le marché des téléphones portables. Harold 
Littile-Darning, un analyste du Gotham Bu-
siness Daily, a déclaré qu'il croyait que Lu-
cius Fox tentait de développer une technolo-
gie mobile sans fil qui serait concédée sous 
licence aux marqueurs de téléphones por-
tables. 
 
"Lucius Fox souhaite que Wayne Enterprises 
soit intégré aux téléphones portables d'autres 
sociétés. Grâce à une technologie ayant un 
net avantage sur le marché, Wayne Enter-
prises pourrait accumuler des bénéfices re-
cords simplement avec des droits de licence 
et de brevet", a déclaré Littile-Darning. 

 

L'implication directe de Lucius Fox dans la 

direction des activités technologiques sans 

fil de Wayne fait froncer les sourcils chez de 

nombreux analystes. "Pour Fox, prendre une 

telle position peut signifier que Wayne En-

terprises parie gros sur le marché du sans-fil 

et mobile", a déclaré Thom Acorn, stratège 

économique à la Bank of Gotham. "Fox 

choisit ses combats avec soin. Il doit voir 

dans la R&D sans fil quelque chose qui nous 

manque." 

 

■ Vicky Vale 

■ Crédit photo.  Jill Hanigan 

■ Ref. https://batman.wikibruce.com/

Thegothamtimes.com 

La tension monte 

chez les grutiers. 

L e feu est mis aux poudres et bien ma-
lin qui peut dire qui, de la mairie ou 
des syndicats est le premier incen-

diaire. L’objet du litige est l’interdiction de 
fonctionnement des grues autour de Nolan 
Avenue, pour le temps de Mardi Gras.     
   
Sans les grues, pas besoin de grutiers, qui se 
retrouvent donc sans emploi.  
 
Le syndicat des grutiers réclame le paiement 
des jours non travaillés en raison du décret, 
dénonçant le manque à gagner pour les ou-
vriers.  
 
“Il m’est étrange de considérer qu’on puisse 
demander le paiement d’un travail non effectué, 
a rétorqué Mile West, Conseiller municipal 
attaché à l’économie. C’est une pratique socia-
liste proche du chômage partiel, en application 
dans des pays tel que la France et je ne pense 
pas que notre société soit un jour aussi fautive 
pour accepter une telle aberration économique.” 
 

Le syndicat des grutiers a appelé ses adhérents 

à ne pas reprendre le travail à l’issue de Mardi 

Gras. Le bras de fer commence mais risque de 

se finir en une triste farce pour la capacité de 

consommation des principaux concernés.  

 

■ Alexander Knox 

Sionis, bon samaritain du bâtiment. 

L’ annonce surprise du rachat 
de la “Rebirth Tower” a dé-
routé les analystes, mais pro-

met d’être une bouffée d’oxygène 
pour le secteur du bâtiment à Go-
tham.  
 
Initiée par le consortium “Phoenix Buil-
ding Investisment”, la tour devait être la 
première base d’un projet ambitieux, à 
savoir, entreprendre la réhabilitation 
d’un parc immobilier vieillissant.   
 
Un an à peine après le début du chan-
tier, c’est à un constat d’échec qu’il 
fallait faire face.  
 
“Nous avons échoué avait alors affirmé 
Clark Grabber, Président de PBI, mais 
nous travaillons pour trouver un repre-
neur afin que les entreprises puissent 
poursuivre les travaux engagés.” 
 
Un mois plus tard, c’est chose faite, 
puisque Sionis Investissement s’est 
porté acquéreur de PBI, reprenant à son 
compte  ses chantiers et ses partena-
riats.  
 
Une bonne nouvelle, et une surprise de 
taille, car l’entreprise d’investissement 
boursier ne s’est jamais intéressée au 
secteur de l’immobilier, où l’on atten-
dait plus probablement le secours de 
Wayne Enterprises. 
  
 
Dans un bref communiqué, le PDG 
Roman Sionis a affirmé que le chantier 
de la “Rebirth Tower” allait reprendre, 
dans le même esprit que celui initié par 
PBI, mais avec des moyens supplémen-
taires et une réserve financière bien plus 
solide.  
 

Cela laisse espérer que l’affreux chan-

tier de métal, situé proche du pourtant 

très esthétique Gotham Museum, laisse 

sa place à un bâtiment élégant et mo-

derne. Cela laisse également espérer 

une véritable et solide reprise écono-

mique.  

 

■ Neil Hamilton 

■ Crédit photo.  Jill Hanigan (Roman 

Sionis) 
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The Gotham Times "Bringing You 
Tomorrow’s News" 

La mère aux Monstres  (Partie 2) 
Guy de Maupassant.  

C ette fille était servante autrefois dans une 
ferme, vaillante, rangée et économe. On ne 
lui connaissait point d’amoureux, on ne lui 

soupçonnait point de faiblesse. 

 
Elle commit une faute, comme elles font toutes, un 
soir de récolte, au milieu des gerbes fauchées, sous 
un ciel d’orage, alors que l’air immobile et pesant 
semble plein d’une chaleur de four, et trempe de 
sueur les corps bruns des gars et des filles. 
 
Elle se sentit bientôt enceinte et fut torturée de honte 
et de peur. Voulant à tout prix cacher son malheur, 
elle se serrait le ventre violemment avec un système 
qu’elle avait inventé, corset de force, fait de plan-
chettes et de cordes. Plus son flanc s’enflait sous 
l’effort de l’enfant grandissant, plus elle serrait l’ins-
trument de torture, souffrant le martyre, mais coura-
geuse à la douleur, toujours souriante et souple, sans 
laisser rien voir ou soupçonner. 
 
Elle estropia dans ses entrailles le petit être étreint 
par l’affreuse machine ; elle le comprima, le défor-
ma, en fit un monstre. Son crâne pressé s’allongea, 
jaillit en pointe avec deux gros yeux en dehors tout 
sortis du front. Les membres opprimés contre le 
corps poussèrent, tortus comme le bois des vignes, 
s’allongèrent démesurément, terminés par des doigts 
pareils à des pattes d’araignée. 
Le torse demeura tout petit et rond comme une noix. 
Elle accoucha en plein champ par un matin de prin-
temps. 
 
Quand les sarcleuses, accourues à son aide, virent la 
bête qui lui sortait du corps, elles s’enfuirent en 
poussant des cris. Et le bruit se répandit dans la con-
trée qu’elle avait mis au monde un démon. C’est 
depuis ce temps qu’on l’appelle « la Diable ». 
 
Elle fut chassée de sa place. Elle vécut de charité et 
peut-être d’amour dans l’ombre, car elle était belle 
fille, et tous les hommes n’ont pas peur de l’enfer. 
Elle éleva son monstre qu’elle haïssait d’ailleurs 
d’une haine sauvage et qu’elle eût étranglé peut-être, 
si le curé, prévoyant le crime, ne l’avait épouvantée 
par la menace de la justice. 
 
Or, un jour, des montreurs de phénomènes qui pas-
saient entendirent parler de l’avorton effrayant et 
demandèrent à le voir pour l’emmener s’il leur plai-
sait. Il leur plut, et ils versèrent à la mère cinq cents 
francs comptant. Elle, honteuse d’abord, refusait de 
laisser voir cette sorte d’animal ; mais quand elle 
découvrit qu’il valait de l’argent, qu’il excitait l’en-
vie de ces gens, elle se mit à marchander, à discuter 
sou par sou, les allumant par les difformités de son 
enfant, haussant ses prix avec une ténacité de pay-
san. 
 
Pour n’être pas volée, elle fit un papier avec eux. Et 
ils s’engagèrent à lui compter en outre quatre cents 
francs par an, comme s’ils eussent pris cette bête à 
leur service. 
 

Ce gain inespéré affola la mère, et le désir ne la quit-
ta plus d’enfanter un autre phénomène, pour se faire 
des rentes comme une bourgeoise. 
 
Comme elle était féconde, elle réussit à son gré, et 
elle devint habile, paraît-il, à varier les formes de ses 
monstres selon les pressions qu’elle leur faisait subir 
pendant le temps de sa grossesse. 
 
Elle en eut de longs et de courts, les uns pareils à 
des crabes, les autres semblables à des lézards. Plu-
sieurs moururent ; elle fut désolée. 
 
La justice essaya d’intervenir, mais on ne put rien 
prouver. On la laissa donc en paix fabriquer ses phé-
nomènes. 
 
Elle en possède en ce moment onze bien vivants, qui 
lui rapportent, bon an mal an, cinq à six mille francs. 
Un seul n’est pas encore placé, celui qu’elle n’a pas 
voulu nous montrer. Mais elle ne le gardera pas 
longtemps, car elle est connue aujourd’hui de tous 
les bateleurs du monde, qui viennent de temps en 
temps voir si elle a quelque chose de nouveau. 
 

Elle établit même des enchères entre eux quand le 

sujet en vaut la peine. 

 

Texte publié dans Gil Blas du 12 juin 1883, sous la 

signature de Maufrigneuse, puis publié dans le re-

cueil Toine (pp. 275-289). Il a également été repris 

dans La Vie populaire du 5 août 1886.  

La petite rubrique littéraire 

Bye-Bye Biquettes. 

G otham City a dit au revoir aux chèvres vendredi dernier, lorsque le 

conseil municipal a annulé une loi vieille de cent ans autorisant les 

résidents à élever des chèvres dans leur cour arrière.  

Pas plus tard que dans les années 40, les chèvres et les poulets étaient courants 

dans les quartiers de Gotham, en particulier ceux installés par des immigrants 

arrivés pendant la grande vague de la fin du XIXe siècle.  

À l'époque moderne, une seule famille gardait encore une chèvre dans les li-

mites de la ville. "C'était une tradition de la famille Bestington", a déclaré la 

matriarche Tilda Bestington au Times. "Notre famille a été le premier importa-

teur / exportateur de tissus à Gotham. De plus, nous aimons le fromage."  

Ces dernières années, les voisins ont commencé à se plaindre des bêlements 

constants de la chèvre gardés dans le manoir du centre-ville de Bestington.  

Le conseiller du district Daniel Rutherford-Tyler a répondu aux plaintes des 

citoyens en parrainant la nouvelle ordonnance. "Il est temps, ne pensez-vous 

pas", a-t-il déclaré au Times par téléphone. 

■ HD 

■ Ref. https://batman.wikibruce.com/Thegothamtimes.com 

Le ballet de Gotham: Nouvelle saison.  

H ier, le Gotham Ballet a annoncé  en grande pompe sa saison prin-

temps / été, lors d’un flash mob surprise  devant l’Opéra de Go-

tham.  

 

Les points forts comprennent une présentation du classique moderne de Bray-

den, "The Steel Dungeon" et une ré-vision du "Rite of Spring" de Stravinsky 

dans un lycée du centre-ville.  

Au cours des dernières saisons, le ballet a accueilli un éventail diversifié de 

talents sur sa scène pour attirer les jeunes fans vers une forme d'art dont le pu-

blic vieillit rapidement.  

Cette saison mettra en vedette le Ballet de Moscou et les débuts très attendus 

en Amérique du Nord de la première ballerine Natascha Patrenko. Patrenko est 

hautement considéré dans le monde entier comme l'un des praticiens les plus 

doués de l'art travaillant aujourd'hui, et est tout aussi talentueux dans la danse 

classique que populaire. 

■ JV 

Fun Facts 

1 :  Vous n’avez jamais vu votre vrai visage, seule-

ment des photos et votre reflet.  

 

2: Vous ne pouvez pas imaginer une nouvelle cou-

leur.  

 

3 Il y a toujours quelque chose qui vous touche.  

 

4 Vous ne pouvez pas fredonner tout en pinçant 

votre nez.  

1 Au Royaume-Uni, il est légal de tuer un écossais 

dans la Ville  de York s’il porte un arc et des 

flêches.  

 

2 Le diamètre du soleil diminue d’un mètre par 

heure.  

 

3  Chaque année, on compte plus de personnes 

tuées par des noix de coco que par des attaques de 

requins.  

The Grey Ghost : Le feuilleton dont vous êtes le héros. 

A l’occasion de la sortie en édition 
Blu-Ray collector  de Beware the 
Grey Ghost, Warner et  The Go-
tham Times vous propose d’ac-
compagner le héros de toute une 
génération dans l’une de ses palpi-
tantes aventures.  

 
Suite à l’explosion d’une bombe, notre 
héros a fouillé la ruelle derrière la 
banque vandalisée.  
 
Il a trouvé une voiture miniature, équi-
pée d’une charge explosive intacte.  
 
Après avoir résolu l’énigme permettant 
de la désamorcer, le fantôme avait le 
choix entre suivre la piste de l’explosif 
ou celle de la miniature. A la majorité, 
vous avez décidé de suivre la piste du 
jouet.  (72% Suivre la piste de la mi-
niature; 28% Suivre la piste de l’explo-
sif).   

 
Et maintenant, la suite…  

 

L e fantôme gris  s’est donc diri-
gé vers les locaux du fabricant.  
 

Aux abords du bâtiment, il remarque de 
la lumière,  au premier étage, alors qu’à 
cette heure, personne ne devrait être 
présent.  
 
Le fantôme vérifie la ruelle arrière. Il 
remarque une voiture dont le moteur est 
encore chaud.  
 
Il se dirige vers la porte et parvient à 
pénétrer dans le bâtiment après avoir 
délicatement crocheté la serrure.  
 
Le rez-de-chaussée est plongé dans 
l’obscurité. Un bruit de pas indique au 
fantôme, qu’une personne est bien pré-
sente à l’étage.  
 

Il gravit un escalier et reste dans l’ombre 
pour observer ce qui se trouve dans la 
lumière.  
Il ne voit qu’un établi sur lequel repose 
le fuselage d’un avion miniature.  

   
C’est alors qu’arrive un homme. Il s’ins-
talle devant l’établi et commence à bri-
coler l’avion pour lui rajouter des ailes. 
  
Que doit faire Grey Ghost? Doit-il agir 
ou attendre pour voir ce que fait 
l’homme?  
 

Votez sur le site de TheGothamTimes  

(Ps: le faites pas, c’est pour de faux).  

 

 ■ BT 

https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k75234986.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k6227803d/f17.item
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k6227803d/f295.item

